
Ne plus voir ça ! 
 
Dans des caisses ballottées 
Par la mer déchaînée 
En plein soleil, l'été 
Dans des bateaux rouillés 
Ils étaient entassés 
Des semaines à voyager 
Avant d'être jetés 
Sur un port, une jetée. 
 
Dans ses cubes comme des dés 
Par terre ils ont roulé 
À grands coups de pied 
Par des tueurs éméchés 
Oh ! Triste humanité, 
Quelques lames ont brillé 
Sur la digue encerclée 
Par la haine assoiffée. 
 
Les océans se vident 
Des espèces disparaissent 
La Terre perd ses richesses 
L'homme préfère les celluloïds 
Je ne veux plus voir ça ! 
Je ne peux plus voir ça ! 
 

Je ne peux plus voir ça ! 
 
Dans ces boîtes, prisonniers 
Ils ont gémi, hurlé 
Je me suis mise à prier 
Le ciel n'a pas bronché, 
Quand les poignards ont tué 
En plein mois de juillet 
Et que le sang a coulé 
Je me suis mise à pleurer, 
 
Devant mes yeux 
Sur les étals, sans vie 
Evidés, écaillés 
Etiquetés d’un prix 
Le prix de nos erreurs 
Car toute cette abondance 
Ne sera plus qu’un leurre 
Après cette démence, 
 
Les océans se vident 
Des espèces disparaissent 
La Terre perd ses richesses 
L'homme préfère les celluloïds 
 



Les océans se vident 
Des espèces disparaissent 
La Terre perd ses richesses 
L'homme préfère les celluloïds 
 

Je ne veux plus voir ça ! 
Je ne peux plus! 
 
Je ne veux plus voir ça ! 
Je ne peux plus ! 
 
Je ne veux plus voir ça ! 
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